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J'étais encore en activité lorsque j’ai répondu à un
appel de la Fondation SNCF qui recherchait pour
l’association SINGA des intervenants auprès des
migrants afin de les accompagner dans
l’apprentissage du français dans le cadre du mécénat
de compétences.
C’est donc tout naturellement qu’une fois en retraite,
je me suis engagée plus durablement en tant que
bénévole dans une association nantaise pour donner
des cours d’alphabétisation à des adultes étrangers .
En septembre 2023, un article paru dans la presse
régionale a retenu mon attention. Une école ouverte à
Nantes depuis cinq ans pour des mineurs non
accompagnés, allophones, peu scolarisés recherchait
de nouveaux bénévoles.
J'y suis aujourd'hui... Une quinzaine de bénévoles
d’âges et d’horizons divers se relaient par trinômes
chaque matin du lundi au vendredi . Ils accueillent les
jeunes étrangers pour les aider à sortir de l’isolement,
leur apprendre le français, comprendre notre société
et les préparer à suivre une scolarité pour se former à
un métier.
J’ai souhaité rejoindre cette association pour
découvrir un nouveau public de migrants, les
adolescents . Je ressentais aussi le besoin d’intégrer
une réelle équipe pédagogique pour me sentir
accompagnée dans les potentielles difficultés à
m’engager dans cette nouvelle mission de bénévolat.
Mes anciennes fonctions dans les Ressources
Humaines m’ont amenées à rejoindre l’équipe du
jeudi sur le thème des métiers.

Rejoindre une école de jeunes étrangers mineurs
Chaque séance aborde un nouveau métier ce qui
donne lieu à de riches échanges avec ces jeunes qui
partagent les expériences de leurs pays d’origine,
étonnés de constater des différences avec nos
pratiques mais très heureux lorsqu’ils retrouvent des
similitudes.
Nous avons eu ainsi l’opportunité de leur faire visiter
un grand marché couvert afin de compléter les
apprentissages du vocabulaire autour des métiers de
bouche. Ils y ont découvert des produits inconnus ou
retrouvé des fruits et légumes de leurs pays. Ce fut
l’occasion de leur rappeler qu’en France on ne
marchande pas les prix au marché !
Malgré les difficultés et expériences traumatisantes
vécues par ces jeunes, ils restent des adolescents
plein de vie et très heureux d’aller à l’école. Je vis
cette expérience à fond car ces jeunes m’apportent
autant que ce que je peux leur donner, de petits
moments de bien-être, d'insouciance et surtout
d’éducation. 
Sur le plan personnel, je ressens une grande
satisfaction de voir ces jeunes progresser . Et je sais
que même s’ils ne pourront pas tous rester en France,
ceux qui devront partir sauront lire et écrire, ce qui leur
offrira peut-être des opportunités professionnelles.
Il me reste à savoir prendre du recul par rapport à
leurs situations si difficiles. 
N’est-il pas si douloureux de savoir un adolescent de
16 ans dormir dans la rue ?
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